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Aujourd’hui, dans l’Allier 
4 associa,ons regroupant

près de 600 salariés réunissent
leurs forces pour offrir

une réponse personnalisée
aux personnes en difficulté...



Des associa,ons comme les nôtres peuvent­elles se suffire à elles–
mêmes  ? Disposent­elles et con,nueront­elles, seules, de disposer des
moyens et ressources suffisants et nécessaires pour répondre aux 
enjeux sociétaux, financiers et règlementaires qui s’imposent à nos
structures  ? Les associa,ons sont­elles capables, individuellement, de
s’inscrire avec succès dans les logiques de parcours des usagers, qui sont
aujourd’hui le maître­mot des poli,ques publiques ?

La réponse est NON. Ainsi les associa,ons ont dû faire un choix : soit
celui de la fusion – absorp,on afin de grossir en volume avec le risque
de perdre leur iden,té propre – soit celui de la créa,on d’un Groupement
de coopéra,on sociale et médico­sociale. 

Celui­ci a été le nôtre, nous permeEant ainsi de garan,r à chacune des
quatre associa,ons membres, la con,nuité de son projet associa,f. Ceci
implique nécessairement un cadre rigoureux et partagé qui impose 
parfois des concessions pour garan,r une meilleure réponse à l’usager
quel qu’il soit.

La jus,fica,on de notre choix commun est ici explicitée. Je
souhaite qu’elle soit partagée, sinon par tous, au moins par
le plus grand nombre. Au moins les résultats constatés 
sur nos premiers exercices démontrent­ils le bien fondé de
l’op,on prise par les pères du projet ini,al. Outre les résultats
financiers et notre mise en conformité par rapport aux 
obliga,ons règlementaires, je me plais à souligner que 
le GCSMS SAGESS est créateur d’emplois, a maintenu 
et développé les niveaux de qualifica,on des salariés et 
permis l’ouverture et la créa,on de nouveaux disposi,fs aux
bénéfices des personnes accompagnées.

Nous faisons ainsi le constat des évolu,ons réussies du groupement 
et des associa,ons membres. Nous devons poursuivre l’œuvre et réussir
nos transforma,ons structurelles et organisa,onnelles pour mieux 
aborder le nouveau CPOM. Dès lors fonc,onnerons­nous en Plate­
formes d’ac,vités, passant ainsi d’une organisa,on ver,cale à une 
organisa,on horizontale et/ou transversale. Ceci doit favoriser notre 
capacité à améliorer encore le service rendu.

Nous avons inves, sur le savoir­faire. Nous sommes en mesure 
aujourd’hui de mieux faire savoir d’une part et de vous proposer d’autre
part un lien supplémentaire et un ou,l de partage entre nous d’abord
mais aussi avec nos partenaires.  

Merci à vous de le partager, de vous en servir et d’y par,ciper. Merci
surtout de vos inves,ssements quo,diens auprès des usagers et dans
les structures au sein desquelles vous œuvrez.

Edito

GÉRARD SPANIOL
Administrateur du GCSMS SAGESS

le magazine
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ABAH

Rencontre amicale entre le personnel, l'associa,on ABAH et 
des élus locaux à la Maison Relais de Montvicq lors de l'installa,on 
des quatre nouveaux studios début 2017.

Un nouvel atelier à l'ESAT de Deneuille
pour une meilleure ges,on des stocks
et une améliora,on des  condi,ons de
travail des 60 salariés de l'ESAT.

Départ du Défi Sioule 2017 
à Taxat­Senat : 
Une épreuve spor,ve inclusive 
organisée conjointement par l'associa,on 
Sport Nature de Chantelle 
et le service d'accueil de jour l'Astrolabe. 
240 spor,fs lancés pour 
de la course d'orienta,on, du VTT, 
du canoë et du ,r à l'arc.

L’ABAH, installée 5 rue Font Neuve à Chantelle et ges,onnaire d’établisse­
ments médico­sociaux implantés sur le secteur, s’est rendu acquéreur d’une
maison rue de l’Horloge, mitoyenne au service d’accompagnement social.

Le projet, mûrement réfléchi avec l’ABAH, la direc,on et l’équipe des salariés
du SAVS, était d’aménager un espace professionnel supplémentaire. Ce 
dernier comprend notamment une salle d’ac,vité et un espace d’accueil 
collec,f adaptés aux personnes en situa,on de handicap, parfois vieillis­
santes, fortement isolées et désocialisées.

Cet espace en rez­de­chaussée permeEra d’organiser des anima,ons collec­
,ves et sera accessible librement à certains moments afin de faciliter les 
interrela,ons et rompre l’isolement ou l’ennui (accès Internet, jeux de 
sociétés…).

A l’étage, deux studios meublés seront mis à disposi,on de jeunes majeurs
sortant d’IME ou de foyer d’hébergement, désireux d’intégrer le monde adulte et du travail, avec l’appui du SAVS.
Ces studios proposés à la loca,on comme appartements tremplins permeEront  aux accompagnants et aux jeunes
majeurs la mise en place d’un travail dynamique et progressif d’autonomisa,on. 

Cet ou,l est une opportunité de plus pour les personnes suivies par les établissements et services de l’ABAH. 

SAVS* renforcé et logements inclusifs à Chantelle

*Service d’accompagnement à la vie sociale.
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ACTUALITÉS

L’année 2017 a vu se finaliser deux gros chan,ers : la réhabilita,on et l’extension de Ballore­Vingré au cœur de la
cité vichyssoise, et la construc,on du complexe Monzière sur les hauts de Bellerive­sur­Allier, en lisière de forêt. 
Ces deux opéra,ons sont financées par le Conseil départemental sous forme d’amor,ssement de prêts, dont certains
à taux zéro consen,s par le groupement SAGESS, les terrains ayant été acquis par l’AVERPAHM.

Suite à l’appel à projet lancé par le Conseil départemental de l’Allier 
durant l’été, l’ADSEA 03 a ouvert le 13 novembre 2017 une structure
d’accueil pour des mineurs non accompagnés (ou mineurs étrangers
isolés). Située sur la commune du Vernet, ceEe structure accompagnera 
15 mineurs pour la plupart originaires d’Afrique de l’Ouest et en 
situa,on d’isolement.

Les dimensions humanitaire et sociale de ce projet réaffirment les 
valeurs portées par l’ensemble des acteurs de l’ADSEA 03, qui situent
l’être humain au cœur des préoccupa,ons.

Avec ce nouveau service, l’ADSEA 03 étend son champ d’ac,on en ten­
tant d’apporter les réponses adaptées aux nouveaux enjeux de société.

Complexe Monzière : un foyer de vie, une unité de service
d’accueil de jour, une cuisine centrale.

Complexe Ballore-Vingré :
un centre d’habitat pour travailleurs ESAT ou non, une unité de service 

d’accueil de jour, un café associa,f, un atrium, une cuisine centrale.

AVERPAHM

Signature d’un accord de partenariat 
avec l’hôpital Cœur du Bourbonnais.

AGEPAPH

Au fes,val de la BD 2017 
à Angoulême. 

ADSEA 03
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POURQUOI ?

Sol idar i té  Assoc iat ive  pour  la  Gest ion 
des  Établ issements  et  Serv ices  Spécia l i sés

Le Conseil des Présidents
est l’organe poli,que du Groupement. Il est composé des quatre présidents :

Messieurs George Kauffmann, Jacques Lahaye, Guy Benoit, Chris,an Félicité, 
de l’Administrateur Gérard Spaniol et du Directeur Général Philippe Verdier.

Le Comité Stratégique
est l’organe technique et d’exper,se du GCSMS SAGESS.

L’Assemblée Générale
est l’organe décisionnaire.

Une « organisa*on de la gouvernance SAGESS »  
a été actée le 18 décembre 2015.

Elle définit les différents organes du groupement :
D

O
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Le groupement a été créé en 2010.
Il regroupe l’ABAH (Associa,on Bourbonnaise pour
l’Accompagnement des personnes Handicapées), 
l’AGEPAPH (Associa,on de Ges,on d’Établisse­
ments pour Personnes Agées et Personnes Handi­
capées), l’AVERPAHM (Associa,on pour Vichy et sa
Région de Parents et Amis de Personnes en 
Situa,on de Handicap). La signature d’une première
conven,on a eu lieu le 27 septembre 2010. 

Un contrat pluriannuel d’objec,fs et de moyens
(CPOM) a été signé le 5 février 2013 entre le Grou­
pement SAGESS, l’Agence régional de santé et le
Conseil départemental de l’Allier.

L’ADSEA 03 (Associa,on Départementale pour la 
Sauvegarde de l’Enfance et de l’Adolescence de l’Allier)
a rejoint le groupement. La signature d’une conven­
,on réactualisée a eu lieu le 26 avril 2016.

Les quatre associa,ons signataires confirment leur

intérêt pour un rapprochement de leurs ac,vités.  

CeEe mutualisa,on s’inscrit pleinement dans leurs

ac,ons visant à favoriser les meilleures condi,ons

de bien­être, d’éduca,on, de soins, de socialisa,on

et d’inclusion pour les popula,ons accueillies dans

leurs établissements et services respec,fs. 

Dans le respect des lois rela,ves aux secteurs

concernés, le projet de l’usager doit être inscrit au

cœur du disposi,f de prise en charge.

CeEe coopéra,on par,cipe à améliorer l’accompa­

gnement des personnes en favorisant la complé­

mentarité des moyens humains et techniques

mobilisés, la con,nuité de la prise en charge socio­

éduca,ve et de santé des popula,ons concernées.
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En quoi consiste votre mission au sein 
du groupement SAGESS ?

Gérard SPANIOL ‐ j’ai trois types de missions  : une mission
stratégique, une mission de ges�on et d’anima�on et une
mission de représenta�on. Ma mission stratégique
consiste à assurer une veille sur l’ensemble des 
poli�ques publiques en ma�ère de médico‐social. Je
m’informe sur toutes les évolu�ons législa�ves, j’en fais
l’analyse et je transmets les résultats aux instances 
dirigeantes du groupement et des associa�ons. Dans ce
cadre‐là, il m’appar�ent aussi d’éme$re un certain
nombre de proposi�ons. Ma deuxième mission s’entend
dans le sens le plus classique de la ges�on du groupe‐
ment et de l’anima�on des instances gouvernantes et
consulta�ves des associa�ons. Cela signifie que j’anime
le conseil des présidents, je préside les assemblées géné‐
rales du groupement et le comité stratégique. J’ai donc
un contact avec les trois niveaux d’autorité. Pour finir, je
représente le groupement auprès des partenaires ins�‐
tu�onnels et privés ainsi que des autorités de tutelle. J’ai
également une charge d’alerte auprès des présidents au
sujet de tout dysfonc�onnement.

Quels sont les défis qui a�endent SAGESS demain ?

GS ‐ Les défis sont simples  : être capable à tout moment
et dans toutes situa�ons de répondre aux besoins des
usagers quels qu’ils soient ‐ jeune enfant ou personne en
fin de vie ‐ et quels que soient les besoins sociaux. Les 
associa�ons et les établissements doivent être en mesure
d’accompagner la vie sociale, la vie citoyenne de l’ensemble
des usagers quel que soit leur âge, quelle que soit leur 
situa�on personnelle en tenant compte de leur environ‐
nement propre, qui lui‐même est générateur de besoins
ou d’interdits, en tenant compte aussi de l’évolu�on 
sociétale et dans le respect des injonc�ons des poli�ques
publiques. Il faut dis�nguer deux points de repère : le 
besoin augmente chez l’usager, mais les poli�ques 
publiques na�onales ou territoriales nous disent d’y 
répondre à moyens constants. Donc, pour nous le défi
n’est pas simplement de répondre à l’expression des 

besoins mais d’intervenir sur un spectre beaucoup plus
large : essayer d’aller au‐delà, an�ciper les besoins futurs
et se rendre capables d’y répondre. Par exemple, avant
on ins�tu�onnalisait l’accompagnement. Aujourd’hui on
le désins�tu�onnalise, on décloisonne, on désenferme.
C’est une façon de redonner une dimension sociale à 
l’individu. Avant, on enfermait pour protéger. Maintenant,
c’est «  sortons avec lui  ». D’où la nécessité de créer des
disposi�fs différents. Le défi pour SAGESS, c’est de réussir
à ar�culer tout ça et de préparer les associa�ons
membres et les collaborateurs à être capables de 
répondre efficacement et favorablement aux an�cipa‐
�ons qui auront été faites. Un groupement comme 
SAGESS est incontestablement mieux armé pour relever
tous ces défis. Aujourd’hui, il faut se rassembler pour être
en capacité de développer des moyens et des compé‐
tences et d’inventer des disposi�fs afin de pouvoir 
répondre au mieux aux besoins des uns et des autres. 

Personnellement, quelles sont vos priorités en tant
qu’administrateur ? 

GS ‐ SAGESS est un bébé qui a grandi. Maintenant, c’est
un adolescent plein de vie qui a envie de passer à l’âge
adulte, non pas pour se reposer mais pour me$re en
œuvre un certain nombre de moyens qu’il a acquis. Per‐
sonnellement, ma priorité est d’amener le groupement à
s’installer en tant que partenaire incontournable auprès
de toutes les instances qui interviennent d’une manière
ou d’une autre dans nos secteurs d’ac�vité. C’est‐à‐dire
faire en sorte que le groupement soit iden�fié comme
une organisa�on agissante, et reconnue en tant que
telle. Je souhaite que tout le travail qui est fait nous 
perme$e d’apparaître comme une organisa�on de
confiance qui a$eint ses objec�fs. Mon autre priorité est
de promouvoir auprès des associa�ons membres, auprès
des personnels voire même auprès des usagers, la 
nouvelle culture associa�ve. Presque un changement de 
paradigme porteur d’une vision différente mais parée des
mêmes valeurs militantes.

Si l’unique administrateur de SAGESS n’appartient à aucune des quatre structures
membres du groupement, c’est pour mieux se positionner en garant de l’équité 
des décisions et de l’indépendance de chaque association. Un statut particulier qui
confère à cet ancien haut-fonctionnaire une culture associative résolument tournée
vers l’avenir.

Gérard SPANIOL, 
Administrateur de SAGESS
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Philippe VERDIER, 
Directeur général 

Comment définissez-vous votre rôle de directeur 
général au sein du groupement ?

Philippe VERDIER ‐ Ma fonc�on comporte une dimension
poli�que et une dimension plus technique. Concernant la
dimension poli�que, j’ai une mission d’alerte et de conseil
auprès des présidents des associa�ons qui composent le
groupement. Je partage avec eux mon exper�se et ma 
vision des évènements. Parallèlement, je me dois de faire
des proposi�ons à nos administrateurs pour que notre
organisa�on soit en phase avec les évolu�ons sociétales.
J’accompagne aussi les élus dans leurs démarches auprès
des administra�ons et des partenaires.

La dimension technique quant à elle m’amène à 
appréhender les aspects budgétaires, les ressources 
humaines ainsi que les domaines administra�fs. Je dois
donc veiller à ce que nos établissements et services soient
conformes aux différentes règlementa�ons en vigueur 
et que nous ayons la meilleure u�lisa�on possible de 
l’argent public. En m’appuyant sur les compétences et 
les connaissances des directeurs d’établissements et 
services, j’essaye aussi de rendre possible les projets que
nous élaborons conjointement. Évidemment, tout ce 
travail est réalisé grâce à l’équipe de techniciens qui sont
ra$achés au siège du groupement.

Quelle est la prochaine étape pour SAGESS ?

PV ‐ C’est une étape importante. Les associa�ons et 
SAGESS ont toujours fait le choix de se conformer aux 
poli�ques publiques, de les an�ciper pour pouvoir mieux
les comprendre et aussi mieux les adapter à la culture de
notre secteur. Aujourd’hui, les enjeux d’inclusion et d’ap‐
pui de nos accompagnements sur les disposi�fs de droit
commun sont au centre des poli�ques publiques et des

besoins des publics. Pour ce faire, nous avons donc 
travaillé notre organisa�on afin de faciliter la mise en
place de plateformes d’accompagnement qui ont pour
but de développer des disposi�fs dans les inters�ces des
services et des établissements existants. Cela signifie que
nous me$ons en œuvre des organisa�ons croisées entre
les associa�ons. On aura des direc�ons d’établissements
transversales qui appar�endront à plusieurs associa‐
�ons. Les évolu�ons des publics que l’on accompagne,
leurs a$entes et celles de leurs familles vont également
dans ce sens. Ce$e nouvelle façon de travailler va se
me$re en place dans les cinq années à venir.

Si vous deviez résumer la philosophie du groupement
en trois valeurs, lesquelles seraient-elles ?

PV ‐ La qualité, la laïcité et la proximité … 

La qualité parce que c’est un gage de respect des 
personnes accueillies et le reflet de la compétence des
professionnels et des administrateurs. Mais a$en�on, il
ne faut pas la réduire à la simple démarche qualité qui
peut être l’arbre qui cache la forêt. 

La proximité, car pour comprendre les difficultés des 
personnes que nous accompagnons, nous devons être
dans la rela�on. Ce$e valeur est également importante
dans le choix de nos partenaires. Nous souhaitons que
notre territoire con�nue à exister, nous avons donc pour 
principe de prioriser dès que c’est possible les entreprises
locales.

La laïcité, car nous inscrivons nos ac�ons au cœur 
de la société civile où la liberté de conscience vise à l’épa‐
nouissement de l’homme en tant que citoyen et acteur
de notre société.

Une gestion rigoureuse, une organisation progressiste et un management huma-
niste. Voilà l’engagement au quotidien qui anime Philippe Verdier dans sa mission
de directeur général. Une fonction à la fois de conseil et d’expertise articulée sur
le cœur de métier : l’accompagnement des publics.
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ABAH 
George KAUFMANN

35,00 ETP* - 36 salariés

ADSEA
Jacques LAHAYE

84,08 ETP* - 92 salariés

Soldarité Associa
ve pour la Ges
on 
des Établissements 
& Services Spécialisés

Les 4 associa,ons
partenaires

Une réflexion par plateformes mé,ers

SAGESS
Forma*on 

Service Administra*f 
& Communica*on  

Responsable : Olinda GOUBY 

Service Comptable & Financier

Responsable : Jean François GELIN 

Foyer Astrolabe à Chantelle
21 places dont 1 AT

MAF à Montvicq
19 places

SAVS 
à Chantelle 

33 places 

SAF à Vichy 
43 places 

Centre Habitat à Vichy
43 places 

Foyer de Vie Monzière 
à Bellerive-sur-Allier 

27 places et 3 AT 

SAVS 
à Vichy 
40 places 

SAJ 
à  Chantelle 

10 places

SAJ à
St-Germain  

32 places 

ESAT 
à Deneuille-lès-Chantelle

60 places

ESAT à Diou 
20 places  

ESAT à Creuzier-le-Neuf
160 places 

SA ESAT à Creuzier-le-Neuf
8 places  

VISA à Creuzier-le-Neuf
20 places

IME la Mosaïque 
à  St Pourçain-sur-Sioule

32 places dont 2 AT 

IEM Thésée 
à  St Pourçain-sur-Sioule

35 places 

FAM à Bellerive/Allier
22 places 

SAMSAH à Vichy
10 places 

Foyer de Vie Bois du Roi 
à Bellerive-sur-Allier 

14 places  

IME l’Aquarelle 
à Bellerive-sur-Allier

60 places 

IME le Moulin de Presles 
à Cusset
55 places 

SESSAD la NéoPe 
à Cusset 
75 places  

SESSAD Pro
Vichy

10 Places 

PLATEFORME 
ACCOMPAGNEMENT  

SOCIAL 
Directrice : BeCy CHAPELIER  

PLATEFORME 
TRAVAIL 

Directeur : Emmanuel VERRIERE 

PLATEFORME 
SOIN ET 

ACCOMPAGNEMENT
Directeur : Christophe BOUTEILLER   

PLATEFORME 
ÉDUCATION 

Directrice : Stéphanie DUBREUIL  



13.
le magazine

AGEPAPH
Guy BENOIT

187,03 ETP* - 205 salariés

AVERPAHM
Chris*an FÉLICITÉ

180,39 ETP - 199 salariés
+ Visa 24,54 ETP* - 29 salariés

Des services
mutualisés

26,28 ETP* - 28 salariés

Service RH, 
Paies & Sécurité au Travail

DRH : Gwenaëlle CONTOUX

Service Qualité 

Responsable :  
Marie Chris
ne GUILLAUMIN

Administrateur : Gérard SPANIOL
Directeur Général : Philippe VERDIER

Services & Supports

Directeur : Lionel LAULNAIS

Service Achats
03 ASA  

Service Cuisine   

Equipe mobile
de l’Allier   

Service
Informa*que  

Pôle de
Remplacement 

Service
Maintenance  

Service
Transports 

Pôle Préven*on

Préven*on spécialisée

,
Pôle Assistance Educa*ve 

EHPAD Les Vignes - La Vie Là  
à Dompierre-sur-Besbre

62 places 

Accueil de Jour 
6 places

EHPAD Jeanne Coulon 
à Vichy
51 places

Résidence Val-de-Besbre 
à Jaligny 
27 places 

AEMO 
550 mesures  

SIE 
96 mesures  

MNA  
15 places   

Pôle Accueil  

Maison
d’Enfants

St Exupéry    
36 lits  

SP2I 
25 places   

Pôle Média*ons 
& parentalité 

Espace  Famille 

ORGANIGRAMME

D
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PLATEFORME 
PROTECTION   
DE L’ENFANCE 

ET DE LA FAMILLE 
Directeur : Yanick GONDOUX 

PLATEFORME 
DÉPENDANCE  

Directeur : Olivier MARIE   

*ETP :  Equivalent temps plein en CDI au 1er septembre 2017.
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ABAH
Bref  h istor ique
Déclarée association loi 1901 depuis 1971,
l’ABAH a vu le jour sous l’impulsion 
de l’abbé Fojut et des bénévoles horrifiés 
par les conditions de prise en charge 
en France des jeunes adultes 
présentant un retard mental. 
Ils décidèrent alors d'offrir 
à ces derniers une alternative à leur 
placement en hôpital psychiatrique 
ou en maison de retraite, en créant 
en 1980 un centre d'aide par le travail 
puis en 1982 un foyer d’hébergement.

• L’ESAT Les Génetaix
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ABAH

Secteur  d ’act iv ité   :  Handicap en mil ieu rural

L'ABAH, Associa,on Bourbonnaise
pour l'Accompagnement des Per­
sonnes Handicapées, a pour mission
de créer et de gérer des structures à
dimension humaine implantées en
milieu rural. Elles sont des*nées à 
accueillir toutes les personnes
adultes inadaptées ou handicapées,
et ce afin d’en favoriser l'adapta*on
ou la réadapta*on. L’associa,on
s’appuie sur un conseil d’administra­
,on de vingt membres dont le rôle
est d’accompagner les établisse­
ments ainsi que les services. 

Parmi ceux­ci, deux ESAT proposent
une ac,vité professionnelle aux
adultes travailleurs handicapés et un
sou,en éduca,f favorisant leur inser­
,on. Depuis 2008, le foyer d’héber­
gement La Villa créé en 1982 a cédé
sa place à l’Astrolabe, un foyer plus
moderne et plus confortable où 
résident vingt personnes travaillant
ou ayant travaillé à l'ESAT. À ce foyer
s’est adjoint un service d’accueil 
de jour (SAJ) de 10 places. Pour 

compléter ces possibilités d’accom­
pagnement, l’associa,on dispose
également d’un service d’accompa­
gnement à la vie sociale (SAVS) et
d’une maison relais.

Ces différents établissements 
permeEent à l’ABAH de déployer des
presta,ons qui s’inscrivent dans
l’évolu,on du public accueilli et 
permeEent de s’adapter au parcours
de vie des personnes. 

Pour une meilleure inser,on, les
ESAT sou,ennent la mise à disposi­
,on des travailleurs en entreprise. 

Le SAVS permet quant à lui de 
diversifier les modes de prise en
charge selon chaque situa,on, tou­
jours dans le but de favoriser l’auto­
nomie et l’intégra,on dans la 
vie sociale et professionnelle. 

Il intervient à l'ouest du département
de l'Allier pour répondre aux besoins
des personnes handicapées no,fiées
par la MDPH. 

Un SAVS renforcé a vu le jour à 
Chantelle. Quant à la maison relais de
Montvicq, sa voca,on de résidence
sociale la des,ne à accueillir des 
personnes autonomes à faible niveau
de ressources de part leur situa,on 
sociale ou psychologique, et ayant 
besoin d'un environnement sécuri­
sant. 

C’est également à travers l’évolu,on
de ses différents établissements et 
services que l’ABAH a su prévenir les
nouveaux besoins des personnes
handicapées  en prenant en compte
le vieillissement, le besoin d’accueil
de jour, mais également l’accompa-
gnement des prises en charge 
des maladies psychiques, tout en
veillant à la qualité des accompagne­
ments. Parallèlement, depuis des an­
nées maintenant, l’ABAH a développé
un partenariat au niveau local et a
construit un ancrage territorial 
notamment par son engagement
dans le Groupement SAGESS.

• L'ESAT LES GÉNETAIX
DENEUILLE-LÈS-CHANTELLE - Ouvert en 1980, 60 places

• L'ESAT LOIRE ET BESBRE
DIOU - Ouvert en 2008, 20 places

• LE FOYER L'ASTROLABE
CHANTELLE - Ouvert en 2008 (le premier foyer a été créé 

en 1982), 20 places + 1 temporaire

• L'ACCUEIL DE JOUR L’ASTROLABE
CHANTELLE - Ouvert en 2008, 10 places

• LE SERVICE D'ACCOMPAGNEMENT 
À LA VIE SOCIALE (SAVS)
CHANTELLE - Ouvert en juin 2001, 33 places

• LA MAISON RELAIS
MONTVICQ - Gérée depuis 2015 par l'ABAH, 19 places

Les établissements de l’ABAH En chiffres

Agrément 
de 163 places

29 personnes 
accompagnées 
au-delà de l'agrément

36 salariés

6 établissements 
et services

Budget ABAH  : 5M€

L’expérience de l’association ABAH est révélatrice des possibilités
d’accompagnement et d’intégration des publics en milieu rural.



ADSEA 03
Bref  h istor ique
Depuis 1951, date de sa création, 
l’ADSEA 03 est progressivement 
devenue un acteur reconnu est 
incontournable dans l’application 
des politiques publiques en faveur 
de l’enfance en danger et la mise en place
des différents dispositifs de 
prévention et de protection afférents. 
Alors qu’elle ne comptait que trois salariés
au sein du « service social de l’enfance 
près les tribunaux », l’ADSEA 03 regroupe 
aujourd’hui une centaine de professionnels
qualifiés de la protection de l’enfance, 
répartis sur les quatre pôles d’activité et 
les différents établissements et services 
habilités par les autorités compétentes.

16.
le magazine



17.

Depuis sa créa,on, et au fur et à 
mesure de son développement en
termes de diversifica,on d’ac,vités,
l’ADSEA 03 a toujours réaffirmé ses
convic,ons et ses choix quant à la
nature de ses engagements, à la fois
sur ce qui les fonde et dans leur
contenu.

L’intérêt de la personne humaine et
la promo*on de ses poten*alités
sont au centre de ses mo,va,ons à
rester ac,ve dans le champ médico­
social. Ce sont bien des valeurs hu­
manistes qui sou,ennent son ac,on

« en faveur des enfants, adolescents
et adultes afin d’a$énuer les effets de
leurs difficultés sociales et familiales,
sur leur équilibre et leur devenir »
(Projet Associa,f).

C’est également la cer,tude que
chaque individu dispose des capacités
pour évoluer, que chacun possède
une part à mobiliser qui peut pro­
duire des changements : « L’intégrité
et la dignité des personnes en situa‐
�on fragile, la reconnaissance de
leurs droits, l’affirma�on de leurs
possibilités d’évolu�on restent, en

toute circonstance, les points d’appui
de l’ac�on des travailleurs sociaux »
(Projet Associa,f). 

Ces valeurs de base qui font la pro­
mo,on du poten,el humain sont
mises au service d’ac,vités centrées
sur la protec*on de l’enfance. Cet
autre choix fondateur de l’ADSEA 03
con,nue aujourd’hui de faire réfé­
rence pour iden,fier et circonscrire
le champ d’interven,on des services
de l’associa,on, comme les compé­
tences professionnelles qui lui sont
indispensables.

le magazine

AGGLOMÉRATION DE MOULINS

• Maison d’Enfants Saint-Exupéry
28 rue des Remparts et 44 rue des Tanneries,
03000 MOULINS 

• SP2I
15 rue Léopold Maupas, 03000 MOULINS 

• Service de préven
on spécialisée
10 avenue Meunier, 03000 MOULINS 

• Service d’ac
on éduca
ve en 
milieu ouvert (AEMO) et Service
d’inves
ga
on
2 rue de la République, 
Les Portes d’Avermes, 03000 AVERMES 

• Service Espace Famille 
(espace de rencontre 
et média
on familiale)
74 avenue d’Orvilliers, 03000 MOULINS 

AGGLOMÉRATION DE MONTLUÇON

• Service d’Ac
on éduca
ve en milieu 
ouvert (AEMO) et Service d’inves
ga
on
Avenue de la République, Place de la 
Verrerie, 03100 MONTLUÇON 

• Service de préven
on spécialisée
10 bis rue de la Presle, 03100 MONTLUÇON 

AGGLOMÉRATION DE VICHY 

• Service de préven
on spécialisée
6 rue d’Alsace, 03200 VICHY 

• Service Espace Famille (espace de
rencontre et média
on familiale)
15 rue de l’Imprimerie, 03200 VICHY 

• Service d’Ac
on éduca
ve 
en milieu ouvert (AEMO) 
et Service d’inves
ga
on
23 rue du Général Raynal, 03300 CUSSET

• Foyer d’accueil MNA
46 rue des Rés de Dursat, 03200 LE VERNET

L’intérêt de la personne humaine et la promotion de ses potentialités

Les inten,ons associa,ves s’inscri­
vent et s’incarnent dans un contexte
évolu,f, dans la mesure où l’ADSEA
03 assure des missions de service 
public.

L’associa,on intègre en effet le carac­
tère dynamique de son environne­
ment pour défendre un rôle ac,f en
termes de par,cipa,on à la mise en
œuvre des orienta,ons de poli,que
sociale et à l’évolu,on des pra,ques.
Ainsi, en 2008, elle s’engage à « par‐
�ciper, auprès des pouvoirs publics,
aux réflexions visant l’améliora�on

des disposi�fs locaux d’ac�on 
sociale en faveur de l’enfance et de la
famille ».

L’ADSEA 03 souhaite s,muler 
« l’évolu�on des presta�ons rendues
et leur adapta�on au nouveau
contexte », lequel se caractérise par
des muta,ons massives sous l’effet
des différentes déclinaisons et suites
de la Loi 2002­2 rénovant l’ac,on 
sociale et médico­sociale et la 
Réforme de la Protec,on de l’Enfance
de mars 2007 et 2016.

Le contexte actuel s’inscrit donc clai­
rement dans une phase de change­
ment qui, par nature, impose à la fois
des contraintes, mais offre aussi des
opportunités de développement.
CeEe double réalité conduit l’ADSEA
03 à restructurer son organisa,on 
interne  avec la volonté de promou­
voir et de rendre lisible son engage­
ment dans un axe dynamique de
recherche et de développement
pour l’ensemble de ses services.

Une dynamique de recherche et de développement

ADSEA 03

Secteur  d ’act iv ité   :  protection de l ’enfance

Les établissements de L’ADSEA
En chiffres

Capacité d’accueil en 
hébergement : 40 enfants 

et adolescents (et/ou jeunes majeurs)

Capacité d’accueil MNA
15 mineurs

Budget ADSEA 03 : 5M€

Capacité de suivis 
en AEMO : 550 mesures

Capacité d’accueil
en placement intermédiaire : 25

Nombre de personnes  
annuelles  bénéficiaires d’Espace Famille :

1106

92 salariés
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AGEPAPH
Bref  h istor ique
Dès 1941, Les Mutuelles Bourbonnaises ont
créé et géré des établissements d’aide 
à l’enfance handicapée et aux personnes
agées. Mais en 2001, le Code de la 
Mutualité – ce texte de loi qui fixe le cadre 
juridique dans lequel s’exerce leur activité 
– est réformé en profondeur pour s’adapter 
aux normes européennes. Il prévoit 
notamment une séparation stricte 
des activités d’assurance et des activités 
sanitaires et sociales. Ces dernières seront 
dorénavant gérées par des associations 
telles que l’Association pour la Gestion 
des Etablissements pour Personnes 
Agées et pour Personnes Handicapées 
(AGEPAPH) qui voit le jour en 2007.
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AGEPAPH

Secteur  d ’act iv ité   :  Aide à l ’enfance handicapée 
et aux personnes âgées

Parce que les aEeintes psycholo­
giques et sociales sont diverses, les
structures de l’AGEPAPH qui répon­
dent aux besoins des jeunes handica­
pés ont chacune leurs par,cularités
et ciblent des projets bien spéci­
fiques à leur public. 

La Mosaïque accueille des enfants 
et des jeunes adultes présentant des
troubles envahissants du développe­
ment : troubles du spectre au,s,que
pour 10 places ou polyhandicap pour
18 places. Chacun d’entre eux béné­
ficie d’un projet d’accompagnement
personnalisé dans la recherche de

son bien­être, de son mieux­être 
et du développement de ses poten­
,alités.

L’Aquarelle reçoit pour sa part 
60 jeunes présentant une déficience
moyenne. En plus des missions habi­
tuelles de rééduca,on fonc,onnelle
et de soin du psychisme, l’établisse­
ment propose une sec,on d’ini,a,on
et de première forma,on profession­
nelle agréée par le Centre de Forma­
,on d’Appren,s Spécialisés (CFAS
Auvergne). L’accompagnement vers
une vie adulte autonome est au
centre de ses préoccupa,ons.

La construc,on du parcours profes­
sionnel est également au cœur 
des mission du SESSAD Pro Vichys-
sois qui suit des jeunes de 16 à 25
ans très peu aEeints sur le plan 
soma,que mais présentant une dys­
harmonie dans leur développement 
psycho­affec,f. L’équipe est cons,­
tuée de professionnels du secteur
médico­social mais aussi de l’entre­
prise, qui proposent un accompagne­
ment dans le milieu naturel de vie du
jeune (famille, école, lieux spor,fs…)
pour faire émerger un projet profes­
sionnel et social.

Jeunes handicapés : diversité de la prise en charge

Les Vignes et Jeanne Coulon sont 
les deux EHPAD de l’AGEPAPH. 

Ces établissements offrent des ré­
ponses d’hébergement et d’accom­
pagnement, en tenant compte de la
perte d’autonomie et dans le plus
grand respect de la dignité. 

À Vichy comme à Dompierre­sur­
Besbre, des projets d’extension et
d’améliora,on sont en cours pour 
repenser sans cesse le parcours rési­
den,el des personnes âgées.

À Jaligny­sur­Besbre, la Résidence du
Val-de-Besbre est une structure 

d’accueil temporaire qui vise à offrir
des périodes de pause et de répit aux
personnes dépendantes et à leur 
famille. La convivialité et l’échange 
intergénéra,onnel sont au cœur de 
ce projet qui n’oublie pas l’impor­
tance du main,en du lien social et 
du partage.

Personnes agées : un projet d’humanité

• INSTITUT MÉDICO-ÉDUCATIF 

IME La Mosaïque à Saint-Pourçain-sur-Sioule
ouvert en 2012  

• INSTITUT ÉDUCATION MOTRICE

IEM Thésée à Saint-Pourçain-sur-Sioule
ouvert en 2005 

• INSTITUT MÉDICO-ÉDUCATIF 

IME L’Aquarelle à Bellerive-sur-Allier
ouvert en 2009 

• SERVICE D’EDUCATION SPÉCIALE 
ET DE SOINS À DOMICILE 
PROFESSIONNELS

SESSAD Pro Vichyssois à Vichy
ouvert en 2015 

• ETABLISSEMENTS D'HÉBERGEMENT 
POUR PERSONNES ÂGÉES DÉPENDANTES

EHPAD Jeanne Coulon à Vichy
ouvert en 1950 

• ETABLISSEMENT D'HÉBERGEMENT 
POUR PERSONNES ÂGÉES DÉPENDANTES

EHPAD Les Vignes à Dompierre-sur-Besbre
ouvert en 1991 

et Résidence La Vie Là
ouvert en 2016

Géré par L’AGEPAH en déléga
on 
de service public :

• RÉSIDENCE DU VAL-DE-BESBRE

à Jaligny
ouvert en 2015 

Les établissements de L’AGEPAPH En chiffres

Agrément :

155 personnes âgées

80 enfants ou jeunes
adultes 

27 personnes 
accompagnées au-delà
de l'agrément

205 salariés

6 établissements

Budget AGEPAPH : 16M€
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AVERPAHM
Bref  h istor ique
Fondée en 1962 sous le nom APEIVER 
(Association des parents d’enfants inadaptés
de Vichy et sa région) avec la création de
l’IME La Vernière, elle est devenue en 1992 
l’AVERPAHM (Association pour Vichy et sa
région de parents et amis de personnes 
en situation de handicap). L’AVERPAHM 
accompagne tout au long 
de leur vie des personnes présentant 
des déficiences intellectuelles, sensorielles,
ou des troubles psychiques ou du 
développement. Ces personnes sont 
des membres actifs de la communauté 
associative, et participent ainsi pleinement
au développement de l’association.
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AVERPAHM

Secteur  d ’act iv ité   :  Accompagnement 
des personnes déficientes

L’AVERPAHM est une associa,on 
parentale loi 1901, à but non lucra,f,
administrée par des membres béné­
voles élus (parents et amis de per­
sonnes handicapées) et des membres
de droit représentant les collec,vités
territoriales et locales. Elle est affiliée
à l’Union na,onale des associa,ons
de parents, de personnes handicapées
mentales et de leurs amis (UNAPEI).
Elle bénéficie ainsi de la reconnais­
sance d’u,lité publique de l’UNAPEI
et peut, à ce ,tre, recevoir des 
dona,ons et legs.

L’AVERPHAM s’appuie sur des valeurs
telles que l’accepta*on et le respect
de la personne dans sa différence,
la solidarité, la laïcité, l’harmonie
entre tous les membres de la 
communauté associa,ve. 

Elle ,ent à promouvoir et conserver
sa capacité à s’interroger en perma­
nence sur ses pra,ques profession­
nelles et le fonc,onnement de ses
établissements et services.

L’AVERPAHM s’inscrit résolument
dans une logique de parcours et 

d’inclusion, dans une dynamique 
innovante « de faire ins*tu*on 
autrement », dont le fil directeur est
le décloisonnement des structures
(qui cons,tue l’iden,té de marque 
de l’associa,on). Ainsi, les disposi,fs
proposés dans son projet associa,f
se veulent des passerelles, des entre­
deux, qui doivent diversifier son offre
et ainsi mieux répondre aux besoins
et envies des personnes accompa­
gnées, à leurs ambi,ons et celles de
leurs familles.

Les établissements de l’AVERPAHM

Valoriser l’humain

Une ques,on reste centrale pour
l’AVERPAHM : celle de l’usager. C’est
ainsi que l’associa,on ne cesse de
vouloir améliorer la prise en charge
des personnes handicapées, non 
seulement sur le plan technique ou
médical, mais également sur le plan

psychologique. Prendre soin, c’est 
accompagner dans un projet de vie
global, en restant par,culièrement
aEen,f au développement moral, 
intellectuel mais aussi affec,f des
personnes fragilisées.

Parce que la famille demeure le 
premier facteur de lien social, l’AVER­
PAHM favorise la solidarité entre les
familles et les associe à la construc­
,on des projets d’accompagnement
des personnes prises en charge par
l’associa,on.

Prendre soin

PÔLE ENFANCE – ADOLESCENCE
• Un service d’éduca
on spéciale 

et de soins à domicile (SESSAD) 
La Néo\e à CUSSET

• Un ins
tut médico-éduca
f (IME) 
Le Moulin de Presles à CUSSET

PÔLE ACCOMPAGNEMENT SOCIAL
• Un centre d’habitat Ballore à VICHY, 

un foyer de vie Monzière à BELLERIVE-
SUR-ALLIER, un foyer de vie et un foyer 
d’accueil médicalisé Le Bois du Roi 
à BELLERIVE-SUR-ALLIER

• Un service d’accueil de jour (SAJ) 
sur deux sites  : SAJ Vingré
à VICHY et SAJ Monzière
à BELLERIVE-SUR-ALLIER

• Trois services à VICHY : un service 
d’accompagnement familial (SAF), 
un service d'accompagnement 
médico-social pour adultes handicapés
(SAMSAH), un service d’accompagnement 
à la vie sociale (SAVS)

PÔLE TRAVAIL
• Un établissement et service d’aide par le 

travail (ESAT) L’Élan qualité sur 3 sites  :
CREUZIER-LE NEUF, CREUZIER-LE-VIEUX, 
CUSSET

• Une sec
on annexe de l’ESAT (SA ESAT) 
à CREUZIER-LE-NEUF

• Une entreprise adaptée (EA) Visa pour 
l’entreprise à CREUZIER-LE-NEUF

L’association fournit du travail à 200 personnes en situation de handicap.
Et c’est aussi 230 personnes sur listes d’aMente !

En chiffres

Agrément de 510 places  

(420 familles concernées)

Budget AVERPAHM : 16 M€

30 personnes 
accompagnées au-delà 
de l’agrément

199 salariés + 29 salariés VISA

13 établissements 
et services,  1 siège social, 

répar
s sur 10 sites de l’aggloméra
on 

vichyssoise
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Lydie PICHERIT

Pouvez-vous nous rappeler le contexte général 
du premier Contrat Pluriannuel d'Objec)fs 
et de Moyens (CPOM) signé entre le Conseil 
départemental de l'Allier et SAGESS ?

Lydie PICHERIT ‐ Un CPOM a été signé le 5 février 2013
entre l’Agence Régionale de Santé (ARS), le Départe‐
ment et SAGESS. Cet engagement était inédit dans le
département de l’Allier qui actait là son premier
CPOM. Maintenant, ces conven�ons se démocra�sent
et vont devenir de véritables ou�ls rela�onnels entre
partenaires qui, sur une période de 5 ans renouve‐
lable, s’inscrivent dans une volonté commune 
d’améliorer les condi�ons de vie des personnes 
accompagnées.

Quels en sont les principaux objec)fs, 
voire les évolu)ons envisagées ?

LP ‐ Les principales évolu�ons concernent la prise en
charge des personnes handicapées vieillissantes ou des
jeunes bénéficiaires d’un amendement Creton. Nous
devons être dans une réelle logique de parcours et
d’accompagnement de la personne handicapée mais
aussi de la personne âgée puisque SAGESS gère égale‐
ment des EHPAD. Nous ne devons plus réfléchir par
place d’établissement ou par silo mais se demander ce
qui correspond le mieux à la personne, de quoi elle a
besoin et sur quoi on peut s’appuyer afin de lui 
perme$re un parcours de vie. Le schéma unique des
solidarités, soutenu par Nicole Tabu�n, Vice‐présidente

chargée des Solidarités, des Personnes âgées, des 
Personnes handicapées et de la Pe�te enfance au
Conseil départemental de l’Allier, porte ces principes
d’accompagnement et de parcours. Madame Tabu�n
est très sensible à ces sujets et souhaite une réponse
de qualité pour les personnes âgées et handicapées.

En tant que partenaire financier, 
quels sont pour vous les avantages 
d'un groupement d'associa)ons comme SAGESS ?

SD ‐ Le principal avantage est d’avoir plusieurs portes
d’entrée avec un éventail très important de structures
qui doivent perme$re de répondre aux besoins des
personnes handicapées et personnes âgées. De plus,
SAGESS a un rôle de mutualisa�on, de coordina�on de
l’ensemble des acteurs de ce groupement. C’est impor‐
tant en termes de cohérence, de complémentarité et
d’efficacité dans tous les niveaux d’accompagnement
qu’il propose à travers les spécificités des différentes
associa�ons.

Quelques chiffres ?

SD ‐ Au moment de la signature du premier CPOM,
nous é�ons sur une dota�on de 21 millions d’euros
pour 812 places et 522 agents. Ce chiffre va augmen‐
ter puisque l’ADSEA 03 a intégré le groupement 
SAGESS, et de fait le CPOM, soit désormais au total
593 salariés, 1041 places, plus les services AEMO,
préven�on spécialisée…

Au nom de la collectivité territoriale, Lydie Picherit s’apprête 
à négocier le deuxième Contrat Pluriannuel d’Objectifs et de Moyens
avec le groupement SAGESS. Retour sur un dispositif de partenariat
innovant qui répond à des enjeux communs.

INTERVIEW

Responsable de l ’offre de services 
au Consei l  départemental  de l ’Al l ier



santé  •  prévoyance  •  épargne  •  retraite   •  auto   •  habitation

C’est être protégé 
à la maison et en voiture

assurances.adrea.fr
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Siège Entreprises VICHY

32/34 Quai d’Allier

03200 VICHY

Agence Entreprises CLERMONT-FD

11 Avenue Léonard de Vinci 

63100 CLERMONT-FERRAND

Agence Entreprises ST ETIENNE 

20 Rue de l’Innovation

42000 ST ETIENNE

Nous contacter : 04 70 97 07 07
radiotel@radiotel.fr

> Téléphonie d’entreprise

> Solutions opérateurs

> Infrastructures et Réseaux

>  Support & Maintenance
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ZOOM
Les Maisons d'Enfants 
à Caractère Social (MECS) sont des
établissements sociaux, spécialisés
dans l'accueil temporaire 
de mineurs en difficulté. 
Ils fonctionnent en internat 
complet ou en foyer ouvert, 
les enfants étant pour la plupart
scolarisés ou recevant une formation
professionnelle à l’extérieur.



Depuis 1978, l’ADSEA 03 est ges,onnaire de la Maison
d’Enfants Saint­Exupéry, qui  accueille des enfants et 
adolescents âgés de 6 à 18 ans pour lesquels une 
mesure administra,ve ou judiciaire a été prononcée. 
Ces mesures sont notamment prises dans des cas de 
violences familiales, de difficultés sociales ou écono­
miques dans la famille, de carences éduca,ves graves
mais aussi de l’isolement en France d’un enfant étranger.
Ces jeunes peuvent ainsi bénéficier d’une mesure 
de protec,on temporaire dans le cadre des poli,ques
publiques de protec,on de l’enfance.

D’une capacité d’accueil de 36 lits, la Maison d’Enfants
est structurée en trois appartements dis,ncts dans les­
quels vivent quo,diennement 12 jeunes et où l’accueil
des fratries reste privilégié. Accompagné par une équipe
pluridisciplinaire composée d’éducateurs spécialisés, de
moniteurs éducateurs, de psychologues, d’infirmières 
et d’une maîtresse de maison, chaque enfant et/ou 
adolescent bénéficie d’un projet individualisé afin de 
favoriser au mieux son épanouissement.
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La Maison d’Enfants Saint-Exupéry
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Vie quo,dienne, scolarité, forma,on professionnelle,
inscrip,on à la vie citoyenne, accès aux loisirs et à la 
culture rythment les journées de ces jeunes en devenir
et auxquels l’ADSEA 03 tente d’offrir des condi,ons de
vie toujours plus favorables.

En concerta,on avec les services du Conseil départe­
mental de l’Allier, depuis septembre 2016, la Maison
d’Enfants Saint­Exupéry abrite ses résidents au 28 rue
des Remparts et au 44 rue des Tanneries à Moulins, 
dans des locaux neufs conjuguant espaces collec,fs et
espaces privés dans le respect d’un équilibre entre 
besoin d’in,mité et nécessité de socialisa,on.

La rénova,on de la MECS et la construc,on de nouveaux
bâ,ments sont l’abou,ssement d’une volonté associa­
,ve au service de chaque jeune en difficulté, qui va 
également permeEre de développer de nouveaux 
projets d’accompagnement et répondre ainsi à l’évolu­
,on des besoins.
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Sonia DUVAL

Nous connaissons tous la profession d'aide 
soignante, ou nous croyons la connaître... 
Quelles sont selon vous ses par)cularités ?

Sonia DUVAL ‐ C'est d'abord un mé�er de contact et
c'est pour ce$e raison que je l'ai choisi. Il faut être
d'autant plus à l'écoute et plus humain que les per‐
sonnes sont dépendantes voire très dépendantes et
donc fragiles. Ensuite c'est un mé�er de soins tech‐
niques, en par�culier de soins d'hygiène qu'il faut ef‐
fectuer dans un grand respect. Mais soigner c'est aussi
an�ciper et évaluer. L'aide soignante connaît bien ses
résidents et par�cipe aux réévalua�ons des GIR avec
le médecin pour adapter les prises en charge.

Vous soulignez avec raison l'individualisa)on des
prises en charge, mais comment parvenez-vous à
personnaliser votre rapport avec les résidents ?

SD ‐ Tout simplement en considérant que nous sommes
dans un lieu de vie. Cela signifie que nous respectons
les habitudes de chacun. Et si pour une raison ou une
autre, un résident souhaite se lever plus tard que d'ha‐
bitude par exemple, nous nous adaptons en décalant
des soins. A force de vivre ensemble, nous finissons par
bien nous connaître. Comme je sais reconnaître chez
eux des signes de fa�gue ou de mal être, ils remar‐
quent aussi très vite mes changements d'humeur ou
de coiffure !

Est-ce que ce�e proximité créé un a�achement
par)culier ?

SD ‐ Evidemment ! D'autant plus qu'à La Vie Là nous 
partageons aussi le temps du repas de midi avec les
résidents. Nous faisons tout notre possible pour que
l'environnement reste familial et convivial. Des liens se
créent inévitablement, ce qui enrichit notre quo�dien.
Mais d'un autre côté, il faut se préparer à les voir 
par�r. Il y a des décès qui chamboulent.

Cela fait par)e des difficultés du mé)er, 
il y en a d’autres ?

SD ‐ Nous avons un certain nombre de tâches quo�‐
diennes à accomplir : levers, toile$es, repas... et le
planning est serré. Mais nous sommes confrontés à
des personnes lentes, voire très lentes. Il faut parfois 
25 minutes pour donner une douche à quelqu'un qui
souffre de Parkinson. C'est un autre rythme et toute la
difficulté est d'aller vite sans leur faire ressen�r que
nous sommes pressées pour ne pas les bousculer.

Diriez-vous qu’il s’agit d’un mé)er dur, 
notamment physiquement ?

SD ‐ Bien sûr, car grâce aux nombreuses aides à domi‐
cile, les gens qui rentrent en ins�tu�on sont de plus en
plus dépendants. Mais ce qui est encore plus dur, c’est
de ne pas pouvoir répondre à toutes les demandes. Les
moyens humains manquent et c’est le temps du rela‐
�onnel qui est sacrifié. C’est le plus frustrant pour moi.

Aide-soignante suite à une reconversion 
professionnelle et diplômée de l’IFSI Moulins,
Sonia Duval exerce depuis 2012 à l’EHPAD 
Les Vignes de Dompierre-sur-Besbre, 
et aujourd’hui sur le site La Vie Là
qui compte 21 places de long séjour.

SUR LE TERRAIN AVEC...

AUPRÈS DE VOUS
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Extrait de “La Montagne” - 24 juin 2015

Extrait de “La Montagne” - 28 mars 2017

Extrait de “La Montagne” - 26 mars 2017
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AVERPAHM
Extrait de “La Montagne” - 3 novembre 2017
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ADRESSES UTILES et LEXIQUE

ABAH
5 rue de la Font Neuve
03140 CHANTELLE
Tél : 04 70 56 30 79
Mail : abah.secretaire@orange.fr

ADSEA de l'Allier
Les Portes d'Avermes
42 rue de la République 
03000 AVERMES
Tél : 04 70 44 90 57
Mail : siege@adsea03.fr

AGEPAPH
75 route de Saulcet
03500 SAINTaPOURÇAINaSURaSIOULE
Tél : 06 35 24 47 35
Mail : contact@agepaph.fr
Site : www.agepaph.fr

AVERPAHM
21 rue du Vernet
03200 VICHY
Tél : 04 70 97 20 20  
Fax : 04 70 31 68 77
mail :secr.averpahm@orange.fr
Site : www.averpahm.fr

SAGESS
71 route de Saulcet
03500 SAINTaPOURÇAINaSURaSIOULE
Tél : 06 35 24 47 35
Mail : secretariat.direc,on@gcsmssagess.fr

Lexique des abrévia*ons ou sigles u*lisés
ABAH : associa,on bourbonnaise pour l’accompagnement des personnes handicapées ;  ADDAPT03 : associa,on départementale de développement des ac,vités
pour tous de l’Allier ; ADSEA 03 : associa,on départementale pour la sauvegarde de l’enfance et de l’adolescence de l’Allier ; AEMO : ac,on éduca,ve en milieu ouvert ;
AGEPAPH : associa,on pour la ges,on des établissements pour personnes âgées et personnes handicapées ; ARS : agence régionale de santé ;  AVERPAHM : associa,on
pour Vichy et sa région de parents et amis de personnes en situa,on de handicap ; BD : bande dessinée ; CD : conseil départemental ; CDI : contrat à durée indéterminée  ;
CMP : centre médico­psychologique ; CPOM : contrat pluriannuel d’objec,fs et de moyens ; EA : entreprise adaptée ; EHPAD : établissement d’hébergement pour per­
sonnes âgées dépendantes ; ESAT : établissement et services d’aide par le travail ; ETP : (emplois en) équivalents temps plein ; FAM : foyer d’accueil médicalisé ;  GCSMS :
groupement de coopéra,on sociale et médico­sociale ; GHT : groupement hospitalier de territoire ; GIR : groupe iso­ressources ; IEM : ins,tut d’éduca,on motrice ;
IFSI : ins,tut de forma,on en soins infirmiers ; IME : ins,tut médico­éduca,f ; MAF : maison d’accueil familiale ; MAS : maison d’accueil spécialisée ; MECS : maison
d'enfants à caractère social ; MNA : mineurs non accompagnés ; PJJ : protec,on judiciaire de la jeunesse  ; PPI : plan pluriannuel d’inves,ssements ; RH : ressources 
humaines ; SAD : service d’accueil à domicile ; SA ESAT : sec,on annexe de l’établissement et services d’aide par le travail ; SAF 03 : service d’accompagnement familial
de l’Allier ; SAGESS : solidarité associa,ve pour la ges,on des établissements et services spécialisés ; SAIS : service d'accompagnement et d’intégra,on sociale ; SAJ : service
d'accueil de jour ; SAM : service d’accueil médicalisé ; SAMSAH : service d'accompagnement médico­social pour adultes handicapés ; SAVS : service d’accompagnement
à la vie sociale ; SESSAD : service d’éduca,on spéciale et de soins à domicile ; SIE : service d’inves,ga,on éduca,ve ; SP2I : service de placement intermédiaire et
individuel ; UNAPEI : union na,onale des associa,ons de parents, de personnes handicapées mentales et de leurs amis ; VISA : valorisa,on de l’intégra,on sociale
adaptée ; VTT : vélo tout terrain ; 03ASA : allier ­ aide et services aux associa,ons.
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